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LAUXERA SURSOUSCRIT UN FONDS DE 520 MILLIONS 

POUR ACCÉLÉRER LES MEDTECH EUROPÉENNES AUX 

ÉTATS-UNIS 

Lauxera Capital Partners boucle à 520 millions d'euros la levée de son deuxième fonds dédié à la 

HealthTech européenne, dépassant son hard cap initial de 500 millions d'euros, moins de 18 mois 

après son premier closing en décembre 2024. 

Un taux de réinvestissement remarquable 

Plus de 90 % des limited partners du premier fonds ont renouvelé leur engagement. Parmi les 

investisseurs historiques figurent Bpifrance, le FEI, Sagard, Flextone, Swen ou Malakoff Humanis, 

auxquels se sont ajoutés des family offices et des institutionnels étrangers. Les deux fonds 

bénéficient du label Tibi. 

Des tickets plus élevés pour un rôle de lead 

Lauxera Growth Il prévoit d'investir dans 12 à 15 sociétés avec des tickets compris entre 20 et 50 

millions d'euros, en hausse par rapport au premier fonds. Deux premiers investissements ont déjà 

été réalisés: 

• Acandis, medtech allemande spécialisée dans les dispositifs de chirurgie neurovasculaire

(AVC, anévrismes), bien établie en Europe mais absente aux États-Unis ;

• Antaros Medical, société suédoise d'imagerie médicale digitale pour les essais cliniques

pharmaceutiques, dans laquelle Lauxera a pris le contrôle aux côtés des fondateurs.

La politique Trump comme accélérateur inattendu 

L'administration Trump a introduit une clause dite "de la nation la plus favorisée" visant à aligner 

les prix des médicaments américains sur ceux des pays les moins chers, ce qui rend 

mécaniquement moins rentable pour les laboratoires de lancer un produit en Europe en premier. 

Selon Pierre Moustial, co-fondateur de Lauxera, ce phénomène ne fait qu'accélérer la thèse du 

fonds sur l'importance du marché américain pour les medtech européennes. 

Une sortie déjà convaincante 

OrganOx, société britannique accompagnée par le fonds 1, a été rachetée en août 2025 par le 

japonais Terumo pour environ 1,5 milliard de dollars, après avoir multiplié son chiffre d'affaires par 

plus de 5 durant la période de détention, principalement grâce aux États-Unis. 


